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NOUS AMÉLIORONS DES VIES 

DANS LA RÉGION
Chaques mois, des membres de notre communauté ont du mal à joindre les 

deux bouts. Grâce à votre soutien, il est possible de faire changer les choses. 

En faisant confiance à Centraide, vous contribuez à bâtir une communauté 

forte et connectée où la réussite est possible pour chacun. Que ce soit en 

aidant un jeune à partir du bon pied dans la vie ou en s’assurant de répondre 

aux besoins de base des personnes vivant dans la pauvreté, ensemble, nous 

aidons à changer des vies.

L’impression de ce document a été rendue possible grâce 

au parrainage de :



2017 Organismes financés par Centraide
« Adult Literacy Fredericton » 

Association de la santé mentale et de dépendances de 

la capitale 

Association multiculturelle de Fredericton 

Association pour la vie communautaire du N.-B. 

Banque alimentaire d’Oromocto et des environs 

Capacité Nouveau-Brunswick 

Centre alimentaire Greener Village 

Centre d'aide en cas d’agression sexuelle Fredericton 

Centre de santé communautaire du centre-ville de 

Fredericton 

Club des garçons et filles de Fredericton 

Chimo ligne d’écoute 

Cuisines communitaires de Fredericton 

Grands Frères Grandes Soeurs de Fredericton 

INCA Nouveau-Brunswick 

Innovation Sociale de la région de Fredericton 

Jeunes en transition 

« Jobs Unlimited Fredericton » 

La Société John Howard de Fredericton 

« Liberty Lane » 

« Meals on Wheels of Fredericton » 

Refuges pour sans-abri de Fredericton 

Scouts Canada région de Rivorton 

Services d’enrichissement et de conseils à la famille 

Services familiaux OPAL 

« Sunbury West Headstart » 

Timbres de Pâques Nouveau-Brunswick 

personnes directement touchées

18 300

Réussite des jeunes 
Communautés solides 
Amélioration des conditions de vie

Domaines:



Votre don ressemble à

L'AIDE À LA RÉUSSITE 

DES JEUNES

              enfants ne sont pas prêts 
pour la maternelle.*

            des jeunes de la 6e à la 
12e année ont été victimes 

d'intimidation.*

J’ai 3 enfants de 12, 10 et 6 ans. 
Bien que mon plus vieux soit 
maintenant devenu trop grand pour 
le Club garçons et filles de 
Fredericton, mes deux plus jeunes 
en font toujours partie et tous les 
trois ont tiré bien des bénéfices de 
leur participation à ce programme. 
Mes trois enfants tiennent à coeur 
tous les aspects du Club garçons et 
filles dont sa programmation après 
les classes et ses camps. Le fait de 
pouvoir compter sur le Club 
garçons et filles me permet d’avoir 
l’esprit tranquille lorsque je suis au 
travail. Un enfant vivant avec un 
TDAH peut parfois représenter de 
gros défis; non seulement a-t-il été 
accueilli au Club Garçons et Filles 
avec une grande compréhension, 
on l’a aussi encouragé de plusieurs 
façons positives. Mon fils admire et 
respecte les modèles masculins 
positifs auxquels il est exposé grâce 
au Club. Ma fille de 6 ans est sortie 
de sa coquille lorsqu’elle a 
commencé à fréquenter Le Club 
garçons et filles à l’âge de 5 ans. 
Elle y a trouvé un endroit sécuritaire 
où elle peut développer son côté 
créatif à l’abri de toute forme 
d’intimidation ou de négativité. Le 
Club garçons et filles a offert à mes 
enfants un grand nombre de 
possibilités auxquelles ils n’auraient 
pas eu accès autrement. Mes 
enfants continuent à faire preuve de 
gentillesse, d’amitié, de 
compassion et de compréhension. 
Merci au Club garçons et filles de 
donner réellement un sens à 
l’expression : « Ça prend un village 
pour élever un enfant. » 

La participation à l'apprentissage 
L'appartenance et la participation communautaire 
Le bien-être affectif et physique

Ensemble, nous améliorons les résultats en investissant dans :

           des jeunes ne savent pas où aller dans leur communauté pour 
demander de l'aide.*

Les enfants et les jeunes de notre communauté rencontrent des défis tels que :

Centraide aide les jeunes à partir du bon pied dans la vie, à réussir à 
l’école et à atteindre leur plein potentiel en leur offrant le soutien 
nécessaire pour y arriver. Grâce à des programmes de mentorat, de 
tutorat et des possibilités de développement du mieux-être et du 
leadership - nous aidons les enfants à bâtir des relations positives et à 
croire en eux-mêmes.

* Données tirées des Profils communautaires 2016 du Conseil de la santé du Nouveau-Brunswick.

71 %

39 712 53 %



295 

5 194
jeunes ont été directement 

affectés en 2017.

550           étudiants ont reçu un repas nutritif à 
tous les jours à l’école leur permettant de 
se concentrer sur leurs études et de 
s’impliquer dans les activités scolaires. 

94        jeunes ont eu accès à des soins 
de santé mentale prodigués par des 
conseillers qui connaissent les 
techniques positives d'adaptation et 
aident à les enseigner.

82        enfants ont eu accès à une 
relation forte, saine et positive avec 
un mentor.

164           étudiants ont reçu du soutien académique 
pour assurer leur succès à l’école.

2 514   jeunes ont participé à des sessions 
d’information faisant la promotion de 

relations saines et de prévention en 
matière de violence sexuelle. 

462              jeunes ont participé à des 
activités Scout les aidant à devenir des 
individus bien encadrés et mieux outillés 
pour connaître du succès dans leur vie. 

jeunes avec des troubles de la vue ont 
gagné de l’indépendance et confiance en 

eux et ont développé des relations 
positives avec leurs paires.

230          enfants et jeunes ont eu accès à un programme 
de repas nutritif et chaud tous les jours. 

286           enfants et jeunes ont un sens de fierté et 
d’appartenance envers leur communauté grâce à leur 
participation à un Club garçons et filles. 

32

130          enfants ont eu accès à des possibilités de jouer 
et d’être actif au sein d’équipes sportives organisées 
gratuitement et sans barrières. 

FAITS SAILLANTS 2017  



Nous aimons tous deux redonner à l’organisme lorsque cela est possible en donnant de notre 
temps lors d’événements comme Bowl for Kids Sake, en vendant des billets de tirage au sort ou 
en partageant notre histoire lors de soirées de levées de fonds. Ces expériences m’ont aussi aidé 
à grandir en me mettant en contact avec les gens et en me permettant d’acquérir une meilleure 
confiance en moi.  

L’an dernier, je me suis joint au Conseil d'administration de GFGS. C’est grâce à mon implication 
auprès de Grands Frères Grandes Soeurs qu’on m’a remis la bourse d’étude VisionJeunesse CIBC 
d’une valeur de 36 000 $ comprenant un emploi étudiant durant mes années au secondaire et au 
postsecondaire ainsi que 4000 $ applicables à mes frais de scolarité pour 4 ans. On m’a aussi payé 
l’aller-retour en avion à Toronto pour accepter ma bourse et célébrer avec les autres 
récipiendaires. 

Je me souviens encore notre première petite sortie. C’était une simple balade en voiture au Tim 
Hortons. Une fois arrivés, elle m’a demandé ce que je souhaitais commander. Je lui ai répondu 
que je voulais un cappuccino glacé. Ne sachant pas si ma mère me laissait boire cela et ne 
souhaitant pas me rapporter à la maison excité par la caféine alors qu’il y avait école le 
lendemain, j’ai dû me résoudre à choisir autre chose. Je ne me souviens plus très bien de mon 
impression à ce moment-là, mais j’imagine que j’ai été un peu déçu - c’était la première fois que 
je rencontrais cette femme et elle ne me laissait pas choisir ce que je voulais. Il va sans dire que je 
l’ai pardonnée depuis.  

L’objectif de Grands Frères Grandes Soeurs de Fredericton et Oromocto est de créer des 
relations qui durent toute la vie. Jermaine Andrade, qui a maintenant 20 ans et qui vient de 
terminer sa troisième année d’études en ingénierie informatique à UNB, a été jumelé à sa Grande 
Soeur Dria lorsqu’il était âgé de 6 ans. Lorsqu’on lui a demandé de réfléchir aux expériences qu’il 
a vécues en tant que petit frère, voici ce qu’il avait à dire : 

« Faire partie de Grands Frères Grandes Soeurs durant toutes ces années a été une expérience 
fantastique pour moi. J’ai eu l’occasion de vivre une panoplie d’expériences qui n’auraient 
probablement pas été possibles si je n’avais pas été jumelé à ma grande soeur. Dria et moi avons 
fait plusieurs choses ensemble au fil des années comme des parties de jeux sur table à sa 
demeure, de simples balades et du kayaking sur la Baie de Fundy. 

« Je me souviens encore notre première petite sortie. C’était une 
simple balade en voiture au Tim Hortons. » - Jermaine 

« Il a été extraordinaire de le voir travailler fort chaque jour afin 
d’atteindre ses objectifs et je suis infiniment reconnaissante envers 

l’équipe dévouée de GFGS de nous avoir jumelé. Jermaine a une âme 
extraordinaire et je suis choyée qu’il fasse partie de ma vie. » - Dria 

Jermaine, 2007
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DES MODÈLES POSITIFS QUI ONT UN IMPACT 
L’OBJECTIF DE GRANDS FRÈRES GRANDES SOEURS DE FREDERICTON ET OROMOCTO EST DE CRÉER DES RELATIONS QUI DURENT 
TOUTE LA VIE.



« Jermaine m’inspire. Il est positif, gentil 
et brave. Ce fut un privilège de voir la 

transformation de cet enfant de 6 ans en 
un adulte confiant et solide. » - Dria 

Lorsque nous avons interrogé Dria sur son expérience, elle nous a dit n’avoir aucune rancune envers 
Jermaine pour son impression initiale d’elle. Elle est inspirée par la personne que Jermaine est devenue. 

Lorsque j’ai demandé à devenir grande soeur, j’ai présumé que j’allais être jumelée à une fille, pourtant la 
merveilleuse personne travaillant à mon dossier m’a expliqué que je pourrais également être jumelée à un 
garçon. 

Jermaine et moi avons été jumelés lorsqu’il était en première année. Dès le départ, je savais que l’aventure 
allait être intéressante. Chaque enfant rédige une liste des choses qu’il aime faire. Jermaine avait coché 
toutes les cases, même celle du “magasinage”. J’ai été intriguée. Il s’avère que lorsqu’il avait 6 ans, 
“magasinage” voulait dire, pour Jermaine, l’achat d’une tonne de cadeaux! 

En tant que grande soeur, j’ai reçu plusieurs cadeaux inattendus. Jermaine et moi avons vécu des aventures 
amusantes : voyages en été à la plage New River pour construire des châteaux de sable, faire de la pizza et 
des biscuits, du mini golf, de la randonnée au Mont Carleton et du bénévolat. Il m’a même initiée aux échecs 
lorsqu’il a appris à jouer quand il était en cinquième année. Mes meilleurs souvenirs demeurent néanmoins 
les conversations que nous avons… il a un très bon sens de l’humour pince-sans-rire. 

Jermaine m’inspire. Il est positif, gentil et brave. Ce fut un privilège de voir la transformation de cet enfant de 
6 ans en un adulte confiant et solide. 



Votre don ressemble à

BATIR DES 

COMMUNAUTÉS SOLIDES

         clients ont utilisé le Programme 
d’établissement de l’Association 

multiculturelle de Fredericton durant 
la dernière année. 

                 personnes du Centre du 
N.-B. ont consulté un professionnel 

de la santé au sujet de leur santé 
mentale durant la dernière année.* 

              des gens du région du 
centre du Nouveau-Brunswick 

vivent avec un handicap.*

                         est victime d'une 
forme de maltraitance ou d'une autre 

dans une relation intime.**

Vivre dans une petite 
communauté ne vient pas sans 
son lot de défis, mais le plus 
grand d’entre-eux reste sans 
doute trouver un emploi qui 
convienne à mes habiletés et qui 
me donne le sentiment 
d’atteindre mon plein potentiel. 
J’aime rencontrer des gens 
nouveaux, avoir de nouvelles 
conversations et on me dit que 
je sais  solutionner les 
problèmes de façon créative. 

Vivre avec le Spina Bifida m’a 
permis de perfectionner ces 
habiletés, mais trouver un 
emploi reste compliqué… Je 
crois qu’il est parfois difficile 
pour certaines personnes de voir 
au-delà de mon fauteuil roulant. 
Ma longue recherche d’emploi 
jetait une ombre sur mon esprit 
généralement positif, mais en 
reconnectant avec Capacité N.- 
B., tout à changé. J’ai été 
dirigée vers un planificateur de 
transition qui m’a aidée à 
identifier mes habiletés et mes 
intérêts ainsi qu’à dresser un 
plan et développer mon 
Curriculum Vitae. 

Grâce à ce soutien, j’ai déniché 
une opportunité de bénévolat 
auprès de la bibliothèque 
publique. Le bénévolat m’aide à 
 trouver un emploi parce que j’y 
développe des aptitudes utiles. 
Je ne crois pas que j’aurais 
décroché cette opportunité de 
bénévolat sans Capacité N.-B.  

Aux personnes handicapées 
Aux nouveaux arrivant 
En santé mentale 
Aux victimes de violence sexuelle et familiale 

Ensemble, nous améliorons les résultats en investissant dans des programmes
d’aide : 

- Paige VanDine 

Des particuliers dans nos communautés sont confrontés à des problèmes tels que :

Centraide crée des quartiers vibrants où chacun vit l’expérience d’un 
sentiment d’appartenance et de connectivité les uns aux autres. Nous 
aidons les gens et les familles à construire le bagage dont ils ont besoin 
afin de faire face aux défis et atteindre leurs objectifs. 

44 574

1 femme 5 22 %

* Données tirées des Profils communautaires 2016 du Conseil de la santé du Nouveau-Brunswick. 
** Données tirées de La violence familiale au Canada : un profil statistique, 2011 - Statistique Canada

1 516



6 168
particuliers ont été 

directement affectés en 

2017.

274           adultes et couples ont reçu des 
services de consultation abordables et 
financés pour parfaire leurs aptitudes et 
répondre aux défis de la vie.  

           hommes et femmes vivant ou ayant 
vécu une relation abusive reçoivent du 
soutien émotif et un plan personnalisé pour 
leur sécurité.  

185

843          personnes ont reçu une formation les 
aidant à développer une compréhension, 
une connaissance et des aptitudes 
spécialisées pour répondre efficacement 
aux cas de violence sexuelle.  

       personnes ayant des pensées 
suicidaires ou se sentant angoissées et 

seules ont eu accès à du soutien gratuit 
et confidentiel.

1 644

47 237.82 $

Les heures de bénévolat investies dans 
la Journée d'entraide 2017 pour aider 

nos communautés équivalaient à

 personnes âgées ont individuellement 
travaillé avec un conseiller en réadaptation 

pour élaborer des plans d'action visant à 
leur permettre de garder leur autonomie 

et rester au sein de leur communauté.

147           adultes avec une déficience intellectuelle 
reçoivent du soutien et sont guidés dans leur 
placement de carrière.

147

218           Adultes et jeunes avec un handicap ont accès à 
un programme hebdomadaire de visites permettant 
de briser l’isolation, d’améliorer les aptitudes sociales 
et de bâtir des amitiés significatives.  

140           immigrants ont été jumelés à un mentor afin de 
les aider à s’ajuster à leur nouvelle ville. 

FAITS SAILLANTS 2017 



En tant que diplômée universitaire ayant une spécialisation en éducation et en handicaps et comptant plus 
de 20 années d’expérience dans le domaine, j’ai toujours su que je souhaitais travailler à aider les gens. 
Avec mon mari Mike, qui m’encourage dans mes rêves, la vie me semblait parfaite. Mike et moi avions 
toujours su que nous voulions des enfants. La façon dont cela allait se passer nous importait peu et nos 
familles étaient toutes deux familières avec l’adoption; j’ai été adoptée et la soeur de Mike aussi. 

Environ un an après à notre mariage, je n’étais toujours pas enceinte. Nous avons donc placé nos noms sur 
une liste d’adoption. Il paraissait évident, après avoir tenté de concevoir pendant un certain temps, qu’il 
nous fallait voir un médecin pour examiner ce qu’il se passait. 

C’est ainsi que notre aventure avec la fertilité a commencé. Après une tonne de médicaments et de visites 
chez le médecin et après des rendez-vous à l’hôpital Grace Memorial d’Halifax pour des traitements in 
vitro, je n’étais toujours pas enceinte. 

Déterminés à faire de notre rêve d’une famille une réalité, Mike et moi avons décidé de nous inscrire à une 
session d’information et de formation sur l’adoption d’enfants plus âgés. Une travailleuse sociale nous a 
incités à poursuivre une seule route : continuer les traitements de fertilité ou aller de l’avant avec 
l’adoption. Nous avons choisi l’adoption et avons eu un retour sur notre demande nous offrant une 
possibilité d’adoption quelques mois seulement après avoir rempli les formulaires! Sept paires de frères et 
soeurs nous ont été présentées et nous avons choisi deux magnifiques filles : Jessica, deux ans et sa soeur 
Stacey, trois ans. 

Elles nous sont arrivées avec ce que l’on présumait être des délais comportementaux globaux et on 
soupçonnait qu’elles avaient été victimes de négligences graves dans leur foyer initial. Nous savions que 
cela pourrait représenter des défis, mais nous avons choisi de poursuivre les démarches d’adoption. 

Nous avons été tenus occupés avec les délais globaux des filles! Nous les avons apportées à 
d’innombrable rendez-vous chez des thérapistes, des médecins et des spécialistes en tous genres. Nous 
sommes allés à Saint-Jean, Moncton, Halifax et même aux États-Unis pour une évaluation. Les défis des 
deux filles étaient différents. Les fonctions chez Stacey étaient plus élevées, mais elle avait davantage de 
défis au niveau comportemental. 

À travers notre rythme de vie effréné, il était difficile de prendre du temps pour moi. Un jour, j’ai réalisé que 
je n’avais pas eu mes règles depuis près de quatre mois! Je suis allée voir le médecin en croyant avoir une 
infection urinaire pour apprendre que j’étais enceinte. Contre toute attente et après avoir cru que notre 
famille était complète, nous allions avoir un autre enfant. Notre plus jeune fille, Danielle, est née en 2002 et 
ajoute un bonheur infini à chacune de nos vies. 

« Suite à une transition graduelle entre leur foyer d’accueil 
et notre demeure, l’adoption de Jessica et Stacey a été 

complétée en août 1999. Nous débordions de joie.» 

« Nous commencions à être désespérés. C’était notre 

rêve et nous étions bloqués. » 

DES PARENTS QUI ONT UN IMPACT
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LES SERVICES FAMILIAUX OPAL FOURNISSENT UN SOUTIEN AUX PARENTS ET AUX ENFANTS VIVANT AVEC UN 

HANDICAP INTELLECTUEL.



Plus les filles grandissaient, mieux nous apprenions à les connaître. Quand Jessica était en cinquième année, elle a 
reçu un diagnostic de TSAF : Troubles du spectre de l’alcoolisation foetale, ce qui nous a permis d’être mieux 
outillés pour l’aider. 

À l’âge de 11 ans, suite à une grosse crise de colère en classe, Stacey a elle aussi reçu un diagnostic de TSAF en plus 
d’un TRA : Trouble réactionnel de l’attachement. 
Les Troubles réactionnels de l’attachement se développent lorsque les besoins primaires d’un bébé ne sont pas 
comblés comme changer sa couche lorsqu’elle est souillée ou le nourrir lorsqu’il a faim, par exemple. Cela leur 
envoie des signaux contradictoires affectant leur dynamique interne et Stacey devra vivre avec cela pour le reste de 
sa vie. 

Avec ces nouveaux diagnostics, notre horaire est devenu encore plus chargé. Jess prenait de l’arrière par rapport à 
ses paires et avait des rendez-vous hebdomadaires, puis bi-hebdomadaires et plus encore. Stacey nous gardait 
occupée avec ses défis comportementaux et bien que nous y mettions tous nos efforts, nous avions besoin d’aide 
additionnelle pour permettre à notre famille de garde le cap. 

Une amie m’a recommandé de faire appel aux Services familiaux Opal, un organisme local aidant à soutenir les 
familles et les individus vivant avec un handicap. Nous sommes clients de cet organisme depuis plusieurs années 
maintenant et ils nous sauvent la vie. Les filles ont été jumelées à des mentors et le personnel d’Opal me soutient 
lors de rencontres de groupe et de nos rendez-vous avec les spécialistes et m’aide aussi à organiser des périodes de 
répit. Opal nous a aussi offert des suggestions d’employés de soutien dont le dossier avait été vérifié et approuvé. 

Opal nous donne accès à un appartement de répit qui a été incroyable pour l’une de mes filles : cela donne une 
pause à tout le monde et ça lui donne un sentiment d’indépendance. Nous avons participé à des camps d’été à 
travers Opal qui nous aide également lorsque nous voyageons en nous assistant dans notre recherche 
d’accommodations et de fournisseurs de services dans diverses villes. 

« Notre famille en souffrirait si elle ne pouvait 
compter sur OPAL, et sur son équipe 

incroyable, qui a tant donné à nos filles. » 



Votre don ressemble à

             personnes vivent dans 
des maisons exposées à 
l'insécurité alimentaire.*

              des adultes du Centre du 
N.-B. ont une compréhension en 

lecture en dessous du niveau d’un 
étudiant de 2e année.

Peu de temps après avoir 
appris que j’étais atteinte de la 
Sclérose en plaques, il est 
devenu difficile de préparer 
moi-même mes repas, mais je 
souhaitais conserver mon 
indépendance. Même si j’ai 
beaucoup de famille à 
Fredericton et dans les 
environs, il est difficile pour eux 
d’arrêter chaque jour chez-moi 
pour s’assurer que j’aie accès à 
un repas chaud et nutritif. 

Heureusement, les bénévoles 
du programme de Repas 
chauds de Fredericton 
distribuent des repas 
personnalisés chaque jour, 
directement à la porte de mon 
appartement. Je suis devenue 
cliente des Repas chauds il y a 
16 ans. Grâce à eux, je peux 
continuer à habiter seule et 
ainsi conserver mon 
indépendance. j’apprécie la 
livraison des Repas chauds. 
J’aime que les 
bénévoles entrent chez moi et 
me demande comment je vais. 
Ça aide à rassurer la famille de 
savoir que leurs êtres chers 
sont entre bonnes mains et 
n’ont pas faim. 

- Margaret 

La sécurité alimentaire 
La stabilité de logement 
Les compétences professionnelles et personnelles 

Ensemble, nous améliorons les résultats en investissant dans :

             personnes dans notre communauté vivent dans des 
logements subventionnés.*

La pauvreté est un système complexe et têtu de défis sociaux 

entremêlés. Centraide est l’un des acteurs travaillant à enrayer la 

pauvreté de façon significative pour permettre à tous les membres de 

notre communauté de concevoir un meilleur avenir.  

32 013

17 830 26 %

* Données tirées des Profils communautaires 2016 du Conseil de la santé du Nouveau-Brunswick. 

AMÉLIORER LES CONDITIONS 

DE VIE DES GENS
Des particuliers dans nos communautés sont confrontés à des problèmes tels que :



7 655
particuliers ont été 

directement affectés en 2017.

          individus du centre-ville de 
Fredericton vivant dans la pauvreté 
ont accès à du soutien immédiat et 
à des services de santé.  

100           adultes et jeunes vivant dans la rue 
ou dans la pauvreté ont accès à du soutien 
afin de développer et adopter de 
nouvelles aptitudes. 

255 

25       adultes en apprentissage ont été 
jumelés gratuitement et 
confidentiellement à un tuteur afin 
d’améliorer leur niveau de littératie.  

240           individus sans logement ont 
obtenu du soutien et un endroit 
sécuritaire où rester. 

5 712
individus 

d’Oromocto et des 
environs ont reçu 

des vivres d’urgence
ainsi que de 

l’engagement social 
et des services de 

développement des 
aptitudes.  

          nouveaux arrivants faisant usage des 
banques alimentaires ont reçu des aliments 
nutritifs et appropriés à leur culture.

650

       individus ont reçu un soutien continu 
afin de leur permettre de conserver leur 
sécurité de logement et de réduire les 
risques de retour en refuges.  

58          individus ont obtenu un repas 
nutritif livré chez-eux et ont accès à du 
soutien social leur permettant une vie 
indépendante. 
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          oeufs ont été fournis aux 
programmes de déjeuners dans les écoles 
pour permettre à tous les enfants de 
commencer la journée le ventre plein. 

700



RETROUVER LES OUBLIÉS

Une maison esseulée se trouve au coin d’une rue tranquille; dilapidée et abattue, il ne lui reste aucune 
trace de sa beauté initiale. Elle est laissée à un total abandon; laissée à son autodestruction; c’est à l’image 
de ceux qui ont choisi ces lieux pour en faire leur domicile; trouvant à l’intérieur de cette structure sale qui 
menace de tomber une pointe de sécurité. 

Tout comme les lieux qu’ils occupent, les gens qui s’y trouvent ont été complètement abandonnés; brisés 
et abattus d’abord par le monde qui les entour puis ensuite par eux-mêmes alors qu’ils ont trouvé pour 
source de réconfort une consommation qui prend rapidement les commandes et les laisse déchirés par ce 
nouveau tyran impitoyable. Ils ne sont bientôt plus maîtres d’eux-même et leurs corps subissent les 
violences de ce patron sans coeur. 

Les gens les observent avec dégoût. Ils les appellent des « junkies, crack heads, bons à rien, losers. ». Peu 
leur importe ce que les gens pensent, personne ne peut les haïr davantage qu’ils ne se détestent eux- 
mêmes. Ces gens sans empathie, avec leurs mots cruels, ne saisissent pas que ces gens à qui ils font subire 
leur haine ont autrefois été pareil à eux; ils refusent de chercher ce qui se cache en dessous. Ils n’arrivent 
pas à comprendre que certaines personnes sont prisonnières d’éléments qui dépassent leur dépendance. 

Certaines personnes ont été exposées aux drogues par un prédateur sexuel souhaitant financer ses propres 
habitudes. D’autres sont prisonnières de leur propre tête; prises dans un manège qui les fait monter très 
haut pour ensuite les projeter vers le sol à une vitesse si fulgurante qu’il leur est impossible de s’adapter. 
D’autres encore vivent dans un monde de délir si vivide et dans lequel les voix semble si réelles qu’il est 
impossible de les ignorer. Elles ne peuvent résister à les suivre, même jusqu’à leur perte. Certains sont si 
écrasés par leurs peurs que chaque recoin de leur vie devient un lieu d’incertitude. Ils trouvent un semblant 
de réconfort dans ce qu’ils peuvent se mettre sous la main et se demande rapidement comment ils 
arriveraient à survivre un jour sans leur nouvel ami. 

Je sais qu’il est difficile pour le citoyen moyen de comprendre des situations telles que celle-ci. Moi, je 
comprends parce que je suis passée par là. Je suis leur égale. Ils sont les sans-abri cachés; je suis des leurs 
et beaucoup trop d’entre-eux meurent dans leur tourmente, brisés et vaincus. J’imagine que ces 
statistiques vous brisent le coeur. Essayer d’imaginer combien elles brisent le nôtre; ces gens existent 
réellement et ont touché des vies autour d’eux, ce sont nos amis et ils ont été arrachés à la vie bien trop 
tôt. 

Je me souviens de la marche que je faisais chaque matin, traversant le pont pour aller voir cette bâtisse 
abandonnée et mes amis qui la considéraient comme leur maison. Je me souviens de craindre la voir 
réduite en cendres. Je me souviens de mon soulagement en constatant qu’elle tenait toujours debout puis 
de reprendre mon souffle avant de monter l’escalier délabré en souhaitant de tout mon être que tout le 
monde s’y trouvait sain et sauf.  

« Entre la Saint-Valentin et la mi-avril 2018, cinq d’entre nous sont 
morts. Un suite à des complications dues à l’alcoolisme; un d’une 

surdose; un d’un arrêt cardiaque et deux se sont suicidées. » 

« Tout comme les lieux qu’ils occupent, les gens qui s’y trouvent 
ont été complètement abandonnés; brisés et abattus. » 

CENTRAIDE DE LA RÉGION DU CENTRE DU NOUVEAU-BRUNSWICK EST FIER DE TRAVAILLER AUPRÈS DU COMITÉ 

D’ACTION SUR L’ITINÉRANCE AFIN D’ÉLIMINER L’ITINÉRANCE CHRONIQUE ET ÉPISODIQUE DANS NOTRE COMMUNAUTÉ. 

TEXTE RÉDIGÉ PAR KARI HIRST. 
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Heureusement, j’en ai perdu aucun cet été là. Cependant, j’ai perdu contact avec certains d’entre-eux lorsque la 
maison a été condamnée, les forçant à se dénicher un quelconque autre lieu sûr dans ce monde de plus en plus 
chaotique. 

Tout ce que je peux faire maintenant, c’est garder espoir qu’ils soient en paix et qu’ils trouvent la guérison. Un jour, 
quelqu’un m’a demandé pourquoi je perdais mon temps avec ces gens-là. J’ai répondu : « Ce n’est pas du temps 
perdu. » Un des garçons m’a avoué qu’il songeait à en finir avant de me rencontrer parce qu’il était convaincu que 
personne n’allait s’en soucier. Quand je suis arrivée, il avait trouvé quelqu’un qui tenait à lui et cela changeait tout. 

Tant que nous réussissons à les garder en vie, il reste de l’espoir même s’ils n’arrivent pas encore à le voir. Voilà la 
beauté du soutien par les paires. Nous pouvons nous connecter aux autres à un niveau plus profond grâce au 
pouvoir guérisseur de l’empathie. Nous arrivons à trouver les blessés et abattus que d’autres ne voient pas parce 
que nous sommes des leurs et ils nous font suffisamment confiance pour nous ouvrir la porte. 

Nous pouvons connecter avec ceux qui ont perdu toute confiance en eux-mêmes et n’arrivent plus à faire confiance 
au système établi qui devrait en principe les servir. Nous pouvons nous pointer aux petites heures du matin quand 
tous les autres sont rentrés à la maison et que le mal de vivre devient trop grand. 

Voilà la raison pour laquelle je crois qu’un système de Logements d’abord efficace devrait compter parmi les 
employés de son équipe des travailleurs en Soutien par les paires rémunérés. Il faut comprendre que rien ne peut 
être bâti pour nous sans nous inclure à chacune étapes.  

« Nous pouvons connecter avec ceux qui ont 
perdu toute confiance en eux-mêmes et 

n’arrivent plus à faire confiance au système 
établi qui devrait en principe les servir. » 

« Un des garçons m’a avoué qu’il songeait à en finir avant de me 
rencontrer parce qu’il était convaincu que personne n’allait s’en soucier. » 
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